
 

Isaïe 56, 1.6-7 

« Les étrangers, je les conduirai à ma    

montagne sainte » 

Ainsi parle le Seigneur : 

Observez le droit, 

pratiquez la justice, 

car mon salut approche, il vient, 

et ma justice va se révéler. 

Les étrangers qui se sont attachés au  

Seigneur 

pour l’honorer, pour aimer son nom, 

pour devenir ses serviteurs, 

tous ceux qui observent le sabbat sans le 

profaner et tiennent ferme à mon alliance, 

je les conduirai à ma montagne sainte, 

je les comblerai de joie dans ma maison de 

prière, 

                                                                                         

                 

 

leurs holocaustes et leurs sacrifices 

seront agréés sur mon autel, 

car ma maison s’appellera 

« Maison de prière pour tous les peuples. » 
 

 

 

 

Matthieu 15,21-28 

21 Partant de là, Jésus se retira dans la région de Tyr et de Sidon. 

22 Voici qu’une Cananéenne, venue de ces territoires, disait en criant : « Prends pitié de 

moi, Seigneur, fils de David ! Ma fille est tourmentée par un démon. » 

23 Mais il ne lui répondit pas un mot. Les disciples s’approchèrent pour lui demander : 

« Renvoie-la, car elle nous poursuit de ses cris ! » 

24 Jésus répondit : « Je n’ai été envoyé qu’aux brebis perdues de la maison d’Israël. » 

25 Mais elle vint se prosterner devant lui en disant : « Seigneur, viens à mon secours ! » 

26 Il répondit : « Il n’est pas bien de prendre le pain des enfants et de le jeter aux petits 

chiens. » 

27 Elle reprit : « Oui, Seigneur ; mais justement, les petits chiens mangent les miettes qui 

tombent de la table de leurs maîtres. » 

28 Jésus répondit : « Femme, grande est ta foi, que tout se passe pour toi comme tu le 

veux ! » Et, à l’heure même, sa fille fut guérie. 
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Mt 15,21-28 « Seigneur viens à mon secours »                ( commentaire ) 
Après la multiplication des pains et la marche sur les eaux, Jésus semble éprouver le besoin de se fai-

re un peu oublier. Il se retire dans la région de Tyr et de Sidon, sur l'actuelle côte libanaise, au nord 

de la Galilée. Ce lieu est très évocateur dans la Bible, c'est le pays d'origine de la reine Jézabel. Vers 

-850, cette reine païenne a introduit dans le Temple de Dieu le culte des idoles de son pays. La fem-

me cananéenne vient donc de peuplades qui étaient considérées comme des agents possibles de cor-

ruption pour Israël, c'est-à-dire des païens. Le Dieu d'Israël et les idoles des païens  - des chiens, ce 

n'est pas compatible ! 

La  présence de Jésus dans cette région n'est pas passé inaperçue. Sa réputation a franchi les frontiè-

res. Jésus est un prophète extraordinaire et pour une femme du pays, Jésus est une bouffée d'espoir. 

Elle va trouver ce Jésus pour lui demander la guérison de sa fille. Elle sait bien qu'elle n'est pas juive, 

aussi arrive-t-elle pleine d'humilité, de détresse et de détermination : elle se jette aux pieds de Jésus. 

La réaction de Jésus nous surprend car Jésus semble indifférent et pourtant il a déjà fait des guéri-

sons très facilement. Souvent même, il est allé au-devant des malades ou des handicapés pour les 

guérir. Dans l'entretien de Jésus avec la femme cananéenne, Jésus n'a pas refusé de guérir sa fille, il 

l'a réalisé. Mais ce que Jésus a voulu faire comprendre, c'était que sa tâche prioritaire était de se faire 

reconnaître par les Juifs, et non par les païens.  Le propos de Jésus est clair : « Je n'ai été envoyé 

qu'aux brebis perdues de la maison d'Israël. »  La prière insistante et la foi de la femme cananéenne 

portent fruit : «  O femme, grande est ta foi ! Qu'il t'advienne selon ton désir!» Et  sa fille fut gué-

rie.  C'est un enseignement  sur la prière persévérante et confiante. Par la foi,  nous pouvons ouvrir 

les écluses des cieux.   Cela ressemble un peu à ce que Jésus avait dit à propos d'un officier romain: « 

Jamais je n'ai trouvé pareille foi en Israël ! » 

Celui qui a  foi en Jésus c'est celui qui lui fait confiance, même s'il ne sait pas très bien qui il est au 

juste La femme cananéenne avait un passé de souffrance et Dieu l'a dégagée de son passé. 

Ma place au Royaume de Dieu m'attend. 

Il n'y a pas de places réservées et je dois aller la chercher là où elle se trouve. 
 

Serge Lefebvre, paroisse st François d'assise  


